
 

    

 

René Robinet 
 
Ces murs 
ces voûtes 
ces escaliers 
ces porches 
un jour 
leur temps le nôtre 
se rapprocheront 
s’épouseront 
  
et nous serons poussière 
et nous appartiendrons 
aux subtiles chorégraphies 
du vent 
 
Nous nous mêlerons 
au ballet 
des graines émoustillées 
par l’imminence 
de leur accomplissement 
 
Et dans la fissure d’une marche 
un interstice dans la margelle d’un puits 
nous serons le devenir 
de celle qui nous choisira 
dans un grand élan de ciel 
 


